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SYNTHESE DE LA RECOLTE 

EUROPEENNE 

Abricot 2014 

  

  

  

  

 
Unité : tonnes. 

  
Production totale 

Abricot 

ITALIE 213 109 

  Emilie Romagne 76 871 

  Italie du Sud / Sicile / Sardaigne 108 827 

  Autre Italie 27 411 

GRECE 53 000 

  Péloponèse / Stéréa / Crète 27 000 

  Macédoine / Autres Régions 26 000 

ESPAGNE 89 493 

  Valence 3 000 

  Murcie 60 000 

  Aragon 12 051 

  Castilla la Mancha 4 800 

  Autre Espagne 9 642 

France * 173 733 

  Languedoc-Roussillon 45 470 

  Rhône-Alpes 103 088 

  P.A.C.A. 25 175 

  TOTAL EUROPE 2014 529 335 

  
* somme 3 régions 

 
 
 

 



 

  

EUROPE 

Prévisions Abricot 2015 

  

  

  

  

 
Unité : tonnes. 

  Production totale Abricot 

  Italie 197 451 

  Grèce 46 000 

  Espagne 99 950 

  France 166 169 

  TOTAL EUROPE 2015 509 570 

  

  

  
  RAPPEL 2014 529 335 

  MOYENNE 2009-2013 528 340 

  

  

  

  VARIATION 2015/2014 
- 19 765 

  - 4% 

  VARIATION 2015  -  18 770 

 / Moyenne 2009-2013 - 4% 



 

  

  

GRECE 

Prévisions Abricot 2015 

  

  

  

  

 
Unité : tonnes. 

  Production totale Abricot 

  Péloponèse / Stéréa / Crète 38 000 

  Macédoine / Autres Régions 8 000 

  TOTAL GRECE 2015 46 000 

  

  

  
  RAPPEL 2014 53 000 

  MOYENNE 2009-2013 57 760 

  

  

  

  VARIATION 2015/2014 
- 7 000 

  - 13% 

  VARIATION 2015  - 11 760 

 / Moyenne 2009-2013 - 20% 



 

  

  

ESPAGNE 

Prévisions Abricot 2015 

  

  

 
Unité : tonnes. 

  Production totale Abricot 

  Valence 4 000 

  Murcie 65 000 

  Aragon 13 205 

  Castilla la Mancha 7 100 

  Autre Espagne 10 645 

  TOTAL ESPAGNE 2015 99 950 

  

  

  
  RAPPEL 2014 89 493 

  MOYENNE 2009-2013 82 515 

  

  

  
  VARIATION 2015/2014 + 10 457 

  + 12% 

  VARIATION 2015  + 17 435 

 / Moyenne 2009-2013 + 21% 



 

  

  

ITALIE 

Prévisions Abricot 2015 

  

  

  

  

 
Unité : tonnes. 

  
Production totale 

Abricot 

  Emilie Romagne 55 347 

  Italie du Sud / Sicile / Sardaigne 113 237 

  Autre Italie 28 867 

  TOTAL ITALIE 2015 197 451 

  

  

  
  RAPPEL 2014 213 109 

  MOYENNE 2009-2013 225 442 

  

  

  

  VARIATION 2015/2014 
- 15 658 

  - 7% 

  VARIATION 2015  - 27 991 

 / Moyenne 2009-2013 - 12% 



 

  

  

FRANCE 

Prévisions Abricot 2015 

  

  

  

  

 
Unité : tonnes. 

  Production totale Abricot 

  Languedoc Roussillon 44 860 

  Rhône Alpes 96 645 

  P.A.C.A. 24 664 

  TOTAL FRANCE 2015 * 166 169 

  
* 3 régions 

 

  
  RAPPEL 2014 173 733 

  MOYENNE 2009-2013 162 624 

  

  

  

  VARIATION 2015/2014 
- 7 564 

  - 4% 

  VARIATION 2015  + 3 545 

 / Moyenne 2009-2013 + 2% 



 

  

 

 

ABRICOT 

 

 
La campagne 2014 a été marquée par un hiver particulièrement doux 

ce qui faisait craindre un déficit de froid hivernal et un mauvais 

comportement de certaines variétés. Au final, la récolte a été globalement 

abondante et même supérieure aux prévisions. 

Le marché s'en est ressenti avec une certaine lourdeur. La 

consommation a sans doute été pénalisée par un climat estival peu 

favorable à la consommation mais aussi  par la conccurence d'autres fruits 

comme la pêche présente en quantité et à des prix relativement bas en 

distribution. 

Cette année, les conditions climatiques se sont répétées avec un 

automne et un hiver très doux. Par contre, contrairement à 2014, la 

floraison s'est souvent déroulée dans des conditions difficiles avec des pluies 

abondantes dans certaines régions.  

A ce jour, la production semble inférieure à celle de l'année passée 

avec un comportement hétérogène en fonction des variétés et/ou des 

régions. 

La forte récolte de l'année dernière combinée à un déficit de froid 

hivernal et une floraison pluvieuse expliquent sans doute ce déficit alors que 

les surfaces de vergers en production sont plutôt à la hausse. 

Au niveau de la végétation, on observe un retard d'environ une 

semaine à 10 jours par rapport à l'année passée qui était une année précoce. 

Le retard de la végétation et la date avancée de diffusion de ces 

prévisions rendent l'exercice des prévisions très difficile. Il faudra donc 

considérer ces chiffres comme une première estimation qui sera à valider 

dans les prochaines semaines. 

Avec  510 000 tonnes prévues, la récolte européenne d'abricots 2015 

devrait être inférieure de 4 % à celle de l'année passée ainsi qu'à la 

moyenne 2009/2013. 

 



 

  

 

La situation est très hétérogène en fonction des pays. 

La Grèce qui avait été déficitaire en 2014 a encore une fois été 

victimes des aléas climatiques avec une production prévue de 46 000 tonnes 

soit une baisse de 13 % par rapport à 2014 et de 20 % par rapport à la 

moyenne quinquennale. Situation très hétérogène avec une récolte normale 

au Sud (Péloponnèse..) et extrêment faible au Nord (Macédoine...) à cause 

du gel au mois de Mars. 

L’Italie voit également ses prévisions à la baisse avec 197 000 tonnes 

soit – 7 % par rapport à 2014 et – 12% par rapport à la moyenne. 

L’Espagne prévoit une récolte de près de 100 000 tonnes soit 12% de 

plus que  l'année dernière et 21% de plus que la moyenne. Les conditions 

ont été realitivement favorables en toutes zones. Les jeunes plantations 

réalisées dans le Nord (Catalogne et Aragon) commencent à entrer en 

production. 

Enfin la France qui prévoit une récolte de 166 000 tonnes soit 4% de 

moins que celle de l'année dernière et de 2% supérieure à la moyenne 

2008/2012. Ces estimations semblent optimistes compte tenu des 

observations réalisées dans de nombreux vergers ces derniers jours. Le 

manque de froid hivernal et la pluie fréquente pendant la floraison ont 

conduit à des taux de nouaison faibles sur de nombreuses variétés et 

parcelles. Ces prévisions se situent sans doute sur la fourchette haute  et 

pourraient être revues à la baisse dans les prochaines semaines 

 

 

ESPAGNE 

Javier BASOLS 

Responsable du groupe fruits à noyaux Cooperativas Agro-

alimentarias   
 

En 2014, pour l'abricot on a observé une baisse de la production de 8 % par rapport à 

2013, avec une récolte  de 89 493 T dont 57 000 furent exportés (95 % au niveau de l’UE).

   

Au niveau de la production on peut signaler la poursuite de la baisse des surfaces de fruits 

à pépins en faveur d’une augmentation de la production de fruits à noyaux (excepté les pêches 

pavies), mais aussi une diversification vers l’abricot et la cerise. Dans les zones de production 

de la méditerranée on parie sur les variétés très précoces. On assiste en particulier à une 

augmentation de nouvelles variétés d’abricots et de nectarines, au détriment des pêches et des 

prunes. Toutes ces évolutions sont causées par la demande du marché et par l’objectif de se 

démarquer des périodes de forte production d’autres régions ou pays. 

 



 

  

Au niveau des marchés, il faut noter l’intérêt croissant de toutes les zones de production 

pour l’ouverture de nouveaux marchés et en particulier les initiatives prises en ce sens par de 

nombreuses coopératives. Ceci nécessite d’adapter les structures commerciales et assumer de 

nouveaux risques ce qui prendra du temps.  

L’apparition de « grands producteurs » sur le marché, en lien avec le commerce 

traditionnel ou l’implication d’entreprises de négoce dans le production est en train de 

modifier le paysage de la filière espagnole. Cette évolution combinée à la pression de la 

distribution , toujours plus concentrée, va obliger à améliorer encore la compétitivité (au 

travers de l’innovation, des économies d’echelle, afin de réduire les coûts et améliorer 

l’amortissement des investissements, d’élargir la gamme de produits et les calendriers…). 

Pour cela nous devrons accélérer les processus d’intégration et sur la base de structures 

commerciales bien dimensionnées, aborder de nouveaux projets de promotion de la 

consommation au niveau du marché communautaire et l’internationalisation sur de nouveaux 

marchés. 

Dans le cas contraire, les petits producteurs cesseront l’activité. Pour accompagner ce 

processus de structuration il est indispensable que la production continue d'être accompagnée 

par les systèmes d'aides communautaires actuels : avec le développement de Programmes 

Opérationnels pour des OP de bonne taille. 

 

Le MEDFEL 2015 a lieu à des dates qui ne permettent pas de faire de prévisions très 

précises pour la majorité des régions de production espagnoles. Ces chiffres sont donc 

provisoires et devront être confirmés. 

 

Zones les plus précoces (Murcia, Valencia et Andalucía) 

La campagne se déroule normalement, en l’absence de gelées, même si l’hiver a été froid. 

On a connu une forte pluviométrie pendant l’hiver et le début du printemps ce qui a induit un 

bon développement végétatif des arbres. On prévoit également une bonne qualité et de bons 

calibres. 

A cause des conditions climatiques, les récoltes seront retardées par rapport à l’année 

dernière (entre 10 et 12 jours). Mais 2014 était une année très précoce. Cette année devrait 

être normale au niveau des dates de récolte avec un bon échelonnement des variétés. 

 

Zones plus tardives (Aragón, Catalogne) 

Pour le moment, on prévoit une légère augmentation de la production par rapport à l’an 

passé. En Aragon, il y a eu quelques épisodes de gel et de pluies qui ont causé une mauvaise 

nouaison dans certaines zones ainsi que le développement du monilia. Mais on ne peut 

généraliser ces problèmes ni même garantir qu’ils vont avoir un impact significatif sur les 

volumes de production. Il y a un retard d’une dizaine de jours par rapport à 2014 soit 4 à 5 

jours de retard par rapport à la normale. 

 

 En général, on attend une augmentation de la production. Cette augmentation est 

principalement due à l’augmentation des surfaces et l’entrée en production de nouvelles 

plantations et pas à l’augmentation des rendements qui devraient être proches de l’optimum 

comme en 2014. 

Pour l’abricot l’augmentation est de 12 %. La floribondité et la nouaison ont été bonnes 

et sans accident climatique, on attend des fruits de bonne qualité et de bon calibre. 

 

 

 



 

  

L’inquiétude en Espagne est liée aux conditions climatiques dans les zones de 

consommation en Europe et d’autre part de connaitre les volumes proposés en cerise, fraises 

et autres baies... qui sont des concurrents des fruits à noyaux. 
 

 GRECE 
 

NIKOS KOUTLIAMPAS 

AOP Velvendo - Kozani 

 

En 2014 La production a été réduite en comparaison à une année normale. Toutefois, il y 

a eu de la production dans toutes les régions du pays.  

La commercialisation a été régulière avec des prix satisfaisants pour les producteurs. En 

effet, le produit destiné à la production de jus a obtenu de bons prix.  

Le volume de production provient surtout des variétés « Tyrinthos » et « Bebeco ». 

Depuis quelques années, l’on a planté et l’on tend toujours à planter de nouvelles variétés, 

tant dans le Péloponnèse qu’en Macédoine. Toutefois, le virus Sharka est un problème 

particulièrement grave, y compris pour les nouvelles variétés.  

En 2015, la production devrait être réduite par rapport à 2014, étant donné que, en 

Macédoine, les gelées du mois de mars ont détruit la production dans les principales zones    

(–80%). Dans le Péloponnèse, la production devrait atteindre un niveau satisfaisant.  

La récolte devrait commencer dans la 2ème dizaine du mois de mai, dans le Péloponnèse.  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

  

FRANCE 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
SABINE ALARY ET VINCENT FAUGIER, 
 
 CO-PRESIDENTS DE LA SIPMM ABRICOTS 

 
 

L’abricot français poursuit son developpement dans un contexte 
favorable mais de plus en plus concurrentiel 

   

La production d’abricots connait depuis quelques années une forte évolution dans le 

monde entier, puisque la production a augmenté de 36% en dix ans, passant de 3 millions de 

tonnes en 2003 à près de 4 millions en 2013.  

  

La Turquie, premier producteur mondial (17%) mais dont la production est destinée en 

grande partie à la transformation, est en pleine croissance, de même que l’Iran et le Pakistan, 

placés au 2ème  et 3ème rang mondial. L’Europe, qui représente près de 20% de l’offre, est 

concernée par cette même dynamique puisque la production des 3 principaux acteurs, l’Italie, 

la France et l’Espagne est également en croissance  depuis quelques années, à la faveur de 

plusieurs phénomènes : la spécialisation et la professionnalisation des bassins de production et 

des exploitations, l’élargissement de la gamme variétale et le remplacement des variétés 

traditionnelles, l’augmentation des rendements et de la qualité gustative des fruits proposés 

aux consommateurs. 

  

Portés par cette dynamique, les échanges se développement fortement, avec un 

doublement des exportations mondiales en dix ans. La consommation se crée ou se développe 

dans de nombreux pays en profitant d’une offre qui s’améliore tant en qualité gustative qu’en 

capacité de conservation. 

  

Dans ce « concert », la France fait entendre une belle voix, avec des débouchés hors 

frontières qui représentent, bon an mal an, près du tiers de ses ventes, profitant de la 

croissance de 3 de ses plus gros clients : l’Allemagne, l’Italie, et la Russie, sans oublier la 

proximité de marchés comme la Suisse, ou les pays européens qui constituent au final un 

portefeuille richement doté. 

 



 

  

Du coté des consommateurs français, la réponse à la progression de notre production est 

positive avec un niveau de satisfaction qui augmente (cf étude CTIFL 2011), et des marges de 

progrès confortables puisque les ménages français dépensent moins de 6 € par an, en 

moyenne. Dans un contexte très défavorable de marché et de météorologie l’an dernier, 

l’abricot a ainsi mieux tiré son épingle du jeu que de nombreux fruits et légumes d’été. 

  

Les voyants pourraient donc sembler être au vert, mais nous devons nous méfier d’une 

situation trompeuse car de nombreux producteurs ont fait la même analyse : les filières 

turques, mais aussi plus proches de nous en Espagne du Nord ou en Italie sont en plein essor. 

La preuve, nos parts de marchés diminuent dans plusieurs pays et la concurrence est de plus 

en plus forte. Si elle veut rester dans la course, la filière française doit donc poursuivre la 

révolution qu’elle a entamé, tant du point de vue de la production, que de sa capacité 

exportatrice avec encore de nombreux pays à conquérir. 

  

 
 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 

 
 



 

  

 

 

 

EUROPECH’ 

 
Remercie toutes les personnes qui se sont associées  

à l’élaboration de ces prévisions de récolte  

Abricot  2015 

  

 

 

 

 GRECE Vassilis KUKURYANNIS   Coopérative 

Almme 

   Nikos KOUTLIAMPAS  A.OP Velvedos 

 

        ESPAGNE   Patricia  DE ALMANDOZ  Cooperativas agro 

     FRAILE   Alimentarias 
   

 

   

        ITALIE  Elisa MACCHI  Centro Servizio Ortofruticolo 
 

    

 

        FRANCE  Laurent BERNADETTE SCEES, AGRESTE   

           

Et les services statistiques des  DRAF LR, PACA, et 

RHONE ALPES. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 


